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•fa! le p.U! beaJ Job de S.rJ • 
p<r.ron d'une ent:aprise oil ç9 ,.~des prooiértes 
qu~tid e•s sont ~Jlés 'a' "Titi éq~ipes •. Ce ~bront 
hommcç~ o ses i;o co!•abe:-atec"t"S a 611 re1du pc• 
Penol Cnarllt. di~ur s~éro de l"tlltrepnse 
èpoir.ne, '• 19 octobre !ors du SS' an:llvt"SC:·• de le 
PME le propos est à !'lmoge du pe~cnncge, s'ncè-e, 
r. coo•a.nc• • q•e ce s~nt ies fe<nme< el ;el: ~ornm?S 
qul font u1e t•tn!prise •• Scms doute Io recr.te d"une 
• succ:ss stol)'' qw pert!ure depuis !r.)IS g4r.ércrtions. 

Rtr& ENCE. Savoir·faire. r: entreprise 
Charot fait partie des murs à Sens. Et 
à force de passer devant l'usine aux 
Sablons, on en oublierait presque ses 
états de service. Citer .certaines réfé­
rences suffit à pre.ndre la mesure du 
savoir-faire : Stade de France, Grande 
arche de la Défense, Louvre, Cité de 
la musique, Musée d'Orsay, Parc Asté­
rix, EuroDisney, TF1, Futuroscope, 
Forum des Halles> etc. 

•Du haut de ses 85 ans, la PME cont!nue de se développer dans un secteur en pleine mutation 

Cha rot .résiste à 1' épreuve d~ temps 
Prise dans i. tourbillon 
de la crise du s«teur 
du bâtiment au cours 
des cinq demlères années, 
fentteprise Charot a su 
s'adapter et n1nouer 
avec la croissance. 

pm quatre années dlftl­
ciles, conséquence de la 
crise du b4tlmenl et du 
recul de la commande 

publique. l'enueprise Cha.rot. 
s~ciallsée dan& les matériels de 
production d'eau chaude (150 
salariés) a renoué avec. la crois­
"1!ce en 2016. • En hausse de 
4 % ., précise Pascal Cbarot, le 

· dlrecteur général de l' entrepnse 
fam!Uale. La PME anticipe 
même UJ>e progression de 6 'l'O 
de son chli'fie d'affaires en 2017, 
pour atteindre 26 millions 
d~euros. 

1 Se d"91op.Jl!I: sans 
m.ure en P'fll rédlflc.e • 
Ce que Pascal Charot nomme 

• une bonne année de consoli­
dation • est surtout la marque recherche et le développement. 
d ' une stratégie Industrielle « Ce mouvement lent et pro­
• maitrisée• s'appuyant à la fou gressif •, dixit le patron de la 
sur des savoir-faire et la volonté. PME, trouve son fondement 
réaffirmée, chaque année, d'an- dans une formule que le dirl­
tidper les mutations furures des geant aime à rappeler : • Dans 
m~. en b)vestissant dans la nott:e branche d'activités, nous 

••• " L'entreprise est plus solide qu'il y a 
__,,..,_, ...... 20 ans. À l'époque, elle l'était aussi 

par rapport à la déceruùe d'avant ,. 
MICal. CllUllT ~r g6MraJ 

sommes le plus gros des petits 
et le plus petit pa,rmi les très 
gros.• 

Ne pas se prendre pour ce 
qu'elle n'est pas. Consolider 
l'existant et lnnovei:. sans jamais 
mettre en péril lédifice. Tels 
sont la lngr~ents d'une socié· 
té qui a su faire le dos rond en 
période de crise. Et capitaliser 
des paramèties de marché pluo 
favorables comme aujou.td'huL 
• Ce qui est considéré comme 
une aberration en gestion - dis­
poser d 'une large gamme de 

produit$ alors que modèle tend 
vers l"hyporspécialisadon de6 si­
tes industtiels au sein du mul­
tinationales -, s'est aVéré ecre un 
atout pour une PME comme la 
nôtre, reconnatt Pascal Charot. 
Au cours des cinq dernières an­
nées, les entreprises dont l'acti­
vité Mpen<bit d'11ll seul aavolr­
falre ont d~sé le bilan. • 

Au contraire, l'entreprise s6no· 
nalse a traversé la tempête sans 
encombre, bien qu'affichant 
pendant quatre ans de nets flé­
chissements de son chitfre d' af-

faires. • AV8; le recul on a véQl 
une bonne expérience collecti­
ve. lbut le monde s' est talt con­
fiance alors que J'anttonça!s des 
-10 "-en moyenne t. la fin de 
chaque exen:lœ, détaille l'Mccl 
Charot. AUX soubresauts con­
joncturels s'est ajoutée une lns· 
tabilit6 normative capable de. 
modl.ller la donne d'Wle année 
sur l'autre. Ce fut Je cas du so­
laire thermique où un seul d~ 
nos produits qui génUait un 
million d'emos de chiffre d'af. 
!aires n'en a rapporté plus que 
250.000 après une modlflcation 
du cadre 1'8islatif. • 
l1n mHllon d'euros Investis 
dlaque on* 
A. l' écouu: en perroar.ience <!es, 

marchés atlo d ' anticiper au 
mieux les beso!Ds flnuzs. S'ap­
puyant sur • une ~pe soud~ 
et réact!Ve •. Et Jouisiant d 'une. 
santé 61\anclhe robuste. l'entre­
prise Charot n·a J(lmal.1 ceu6 
d'investir dans le renouvelle.­
ment de son outil de produc­
tion et l'innovation (lirt ppr 
allleurs). • Un million d'euros 
chaque année, y compris quand 
les vents éraient contraln=s. Pour 
franchll de nouveaux caps. De­
meurer sans ces6e en mouve. .. 
ment. Et ecre finalement beau­
coup plus solides qu'il y a 
vingt ans•· 
l!n 2018, la tendance haussière 

devrait se conJinner. • Les indi­
cateUts sont bons dans Je sec­
teur privé. En revanche, on ne 
peut que s'inquiéter du recul de 
la commande publique, relève 
Pascal Charot. Mals avec deux 
nouveaux produits au catalogue 
et quand fobserve la situation 
de nos confrèru, 2018 devrait 
ftre une bonne annl!e. • a 

85 ans de présence à Sens résumés en quelques dates-clés 
I.e 19 octobre, Io SGfle cMI fites 
• s.ns était pWne a ~· 

Plus de deux cenm personnes -
des élus, représentanta de !'Illat, 
chefs d'entreprbes, acteurs du 
monde associatif et salariés de 
l'entreprbe -, ont suivi la cén!­
monie du 85' annlveaalre de la 
$Oel6té Charot. t:occa.slon de re· 
vivre en h:nag<.$ une saga fami­
liale l.Ddissociable de !"histoire 
séno-iabe. 

19JZ, les premiers pas. Gabriel 
Cbarot ouvre une semuerte-rer­
ronerie à Sens, avec son épouse 
Margumte. Elle esrlnstallée rue 
CécUe-de-Marsangy. Le couple 
est rejoint par le neveu, Alfred, 
en 19~3. Puls pu le fils Ml ch el 

en 1952. 
1953, ..... rsfflcatlon de Yoctwtti. 

t:uaine Charot fabrique sa pre­
mière cuve. Dans l'atelier, sans 
chauffage, s 'affairent sept em­
ployés. 

1968, ~d'ère. Charot 
qw ne produit plus que des cu­
ves depuis six ans, Inaugure sa 
nouvelle usine dan• la zone in­
dustrielle des Sablons. 83 sala­
riés y travaillent. 

1970, lff pr•rnlers ballons d'eau 
<houde. Ce qui n'était pas une 
priorité au lancement de l'acti­
vité, devient une n~ulté apx~ 
lu deux cbocs ~trolicrs. 

1985, les gros - Charot se 
lance sur le march6 des citernes 

de grande capacité pour les sta­
t!ons"&ervlce et les hypermar­
chés. 

zooa. tournM _. ... inergles ... 
nouvetablff. Soucieux de coller 
aux attentes de marchés lntt, 
grant désorlnllU la question en­
vironnementale, Charot obtient 
le label écologique • Agir pour 
notre avenit •. 

2012, lllOdemlsatlon .i. routff In­
dustriel. Réalisation d'une nou­
velle chaîne de production dé­
diée aux ballons de stocbg& de 
1.500 litres. 

2015, - du dia. Le i;naga­
•fn des expédltio.ns passe de 
1.000 à l.600 m'. CoQt des tra­
vaux. 200.000 euros. 
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